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ÉCHOS DE LA SEMAINE
16 Septembre. — Un incendie d’une

intensité extraordinaire détruit, dans la
vallée d'Eure, à 10 kil de Chartres, tout
un quartier de la coquette petite ville de
Jony. Quarante-neuf maisons sont dé­
truites, laissant dans une profonde dé­
tresse de nombreuses familles de braves
paysans.

— Les manœuvres du Centre se ter­
minent par une revue des troupes à
Gennelincs. A l’issue de celle brillante
parade militaire, un déjeuner de cent
quarante-six couverts est offert par M.
Félix Faure. Président de la République.
Après le toast du général de Négrier,
M. Félix Faure prononce un dis coins
très patriotique auquel répond en termes
très sympathiques, M. le duc de Con-
naught, officier de l’armée anglaise.
membre, de la famille royale d’Angle­
terre.

17 Septembre. — Lo ministère ayant
adopté la proposition de M. Sarrien, mi­
nistre de la Justice, tendant à soumettre
la proposition de révision du procès
Dreyfus à la commission consultative,
M. le général Zurlinden, ministre de la
guerre et M. Tillay, ministre des tra­
vaux publics, adressent leur démission
u M. Brisson, Président du Conseil.

— Le général Chanoine, commandant
la l,ro division d’infanterie â Lille, est.
nommé ministre de la guerre en rem­

placement du général Zurlinden.
— M. Godin, sénateur de l’Inde est

nommé ministre des Travaux publics en
remplacement de M. Tillaye.

18 Septembre. — Election législative
dans la Mayenne. M. Désribéré-Desgar-
des, républicain, est élu.

19 Septembre. — Réunion- à Marseille
du congrès des sociétés de géographie do
France.

20 Scplembie. — Le général Zurlinden
sur la proposition du ministre de la guer­
re, est nommé gouverneur militaire de
Paris et membre du Conseil Supérieur do
la-guerre.

— M. de Pressensé est déféré à un
: conseil d’enquête,-par le grand chaii-
, celier de la légion d’honneur, en raison
de sa démission dé membre de ,1a Lé­
gion d’Honneur, et de propos tenus dans
diverses réunions publiques.

21 Septembre. — Une nouvelle action
judiciaire est ouverte au ministère delà
guerre contre l'ex-colonel Picquarl, ac­
cusé, en eu qui concerne le «petit bleu»
dont il est soupçonné d’être l’auteur
« de faux et d’usage de faux »

22 Septembre. — L’cx-liculenanl colo-
,nel Picquart est transféré de la prison de
la Santé ù la prison militaire de la rue
du Gherche-midi.

— Une dépêche de source anglaise,
Idalée dé Shanghaï, dit que. «le bruit '
[court que l’empereur de Chine est mort »
‘Les détails manquent.
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CHRONIQUE LOCALE

Dammartin,

Mercredi dernier ont eu lieu, les
obsèques du regretté Curé-doyen de
Dammartin, M. l’abbé G. Congy,
qu’une cruelle et inexorable maladie
a enlevé à l’affection de sa famille, de
ses amis et de scs paroissiens.

A cette cérémonie d’une imposante
tristesse assistaient une cinquantaine
de prêtres des paroisses environnan­
tes. le R. P. Norbert, bénédictin de
Bélhisy-saint-Pierre, le R. P. Ansel­
me, bénédictin de la Pierre-qui-Vire,
MM. les Curés-doyens de Claye, de
Nanieuil-le-Haudouin, de Rozoy-en
Brie, deLagny, delà Fer.té-s-Jouarrc
de Tournan, de Betz, de Crécy et plu­
sieurs chanoines, parmi lesquels M.
Bridou, archiprêlre de Sainte-Croix
de Provins, M. Bizard, M. Jensen, M.
Bernard, archiprêlre de la Cathédrale
de Meaux, M. Gatellier, supérieur du
Petit-Séminaire de Meaux, M. Vinci,
M. Huet, supérieur de l’école Saint-
Etienne de Meaux.

De nombreuses religieuses, les as­
sociations des mères chrétiennes, de la
confrérie et du patronage de jeunes
Hiles, que dirigeait le regretté défunt,
témoignaient par leur présence leur
pieuse reconnaissance envers Celui qui
faisait preuve, à leur égard, de tant
de dévouement et de sollicitude.

Le Conseil municipal tout entier, les
fonctionnaires, les officiers ministé­
riels de la ville, une délégation de la
société de Secours mutuels, la compa­
gnie de Sapeurs-pompiers en armes et
le drapeau cravaté de crêpe, les enfants
des écoles, et à leur suite, la popula­
tion presqu'entière de la ville, pieuse­
ment recueillie et douloureusement
émue, rendaient dans un élan de par­

faite union, les derniers devoir-, au
bien regretté Doyen.

La Fanfare municipale précédait
cet imposant cortège, qu’elle condui­
sait aux accents pathétiques dé la
Marche Funèbre de Chopin et de plu
sieurs autres morceaux non moins bien
appropriés à la circonstance.

Avant l’absoute qui a été donnée
parM. le chanoine Bernard, curé de
Meaux. M. l’abbé Bridou, archiprêlre
de Sainte-Croix de Provins, en sa
qualité d’ancien curé-doyen de Dam-
marlin, a prononcé avec son éloquen
ce habituelle l’éloge de l’abbé Congy,
cl en rappelant le zèle cl le dévoue
ment avec lesquels il n’a cessé de
remplir dans la paroisse sa délicate
mission sacerdotale, a rendu plus ap­
préciable encore le vide que laisse le
digne et distingué pasteur.

Au cimetière, M. de Chalambert
Président du Conseil de Fabrique, a
prononcé d'excellentes’paroles à la
mémoire du vaillant apôtre qui pen­
dant les sept années qu’il passa par­
mi nous, ne cessa de déployer person­
nellement et pécuniairement les plus
généreux efforts pour le développe­
ment des œuvres dont il avait repris
la direction et aussi de celles dont il
est le fondateur;

Les pauvres de Dammartin doivent
à la secoiirable initiative de l’abbé
Congy, la fondation du fourneau éco­
nomique, qui pendant les rigueurs de
la saison d’hiver. est d’une si grande
ressource pour les familles ouvrières,
auxquelles il offre aux prix les plus
minimes, des aliments chauds et d'ex­
cellente qualité.

L'œuvre du Souvenir Français trou­
va aussi dans l’abbé Congy un parti­
san zélé dont le patriotisme éprouvé cl
l’esprit d’initiative secondèrent puis­
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samment les efforts du comité, pour
la célébration de la belle fêle qui eut
lieu l’année dernière.

Tous les Danimartinois, sans dis­
tinction de caste ou d’opinion appré­
ciaient le caractère généreux cl l’esprit
conciliant de l’abbé Congy ; il n’y a
qu’une voix unanime pour déplorer
les rigueurs du sort qui leur a si pré­
maturément enlevé, à. l'âge de quaran­
te cinq ans, ce digne prêtre qu’ils es­
péraient conserver de bien longues
années.

Que ses dignes parents si cruelle­
ment frappés par celte mort inatten­
due reçoivent en celle pénible circons­
tance l’assurance de la large part que.
la population enlière prend à l’irrépa­
rable malheur qui les frappe dans
leur affection la plus chère.

Peut-être trouveront-ils dans ces
marques de vive sympathie, quelque
adoucissement à leur profonde dou­
leur.

■» : : ■. Saint-Màrd

M. le Ministre des travaux publics
vient d’adresser à M. Charles Prcvel,
sénateur, la lettre suivante :

MINISTÈRE République Françaico
des --------

TRAVAUX PUBLICS ravis, le 9 Septembre 1898

CABINET
nu ministre M* Sénateur

— et cher Collègue.
Vous avez bien voulu appuyer au-

' près de l’administration un vœu de la
commune de Saint-Mard, tendant à
obtenir que son nom ligure dans l’ap­
pel lation de la station de Dammarlin-
Juilly, sur le chemin de fer de Paris à
Soissons*

Je suis heureux de vous informer
que je viens d’autoriser l’addition du
nom de Saint-Mard à ceux qui dési­
gnent actuellement la station dont il
s’agit.

Agréez, Monsieur le Sénateur et
cher collègue, l’assurance de ma haute
considération.

Le Ministre des Travaux publics,

L. Tillaye
A M. Brevet, sénateur.

Mesnil-Amelot -

Les travaux d’aménagement du ser­
vice des eaux delà commune du Mes­
nil-Amelot avancent rapidement cl
tout porte à croire qu’à la lin du mois
prochain il sera complètement orga­
nisé et en fonctionnement régulier.
Nous nous en rejouissons pour la po­
pulation qui dans ces derniers temps
surtout a dû ressentir les pénibles ef­
fets de la privation d’eau potable.

Ces jours derniers, les ouvriers ter­
rassiers occupés aux tranchées desti­
nées à recevoir les tuyaux de canali­
sation, ont découvert, à environ un
mètre de profondeur, un squelette
humain dont la présence en cet en­
droit ne peut guère s’expliquer. Ce
qu’on a-remarqué j c’est que sa tète
était calée par deux pierres et qu’une
autre pierre plate était placée au des­
sus de la tête.

Moussy-Ic-Neuf

Le 18 Septembre vers 5 heures 1/2
du soir, un nommé Landry, âgé de 18
ans, qui se trouvait en état d’ivresse
se présenta chez M. Vincent, aubergis­
te à Moussy-le-Neuf et demanda à
boire.

Ce dernier voyant l’étal de Landry,
lui refusa et l’invita à sortir. L’ivrogne
né l’entendit pas ainsi et se mil à in­
jurier M. Vincent.

L’aubergiste poussa Landry dans la
rue ; celui-ci cassa deux carreaux et
escalada la fenêtre.

N Menaçant les consommateurs, il fut
mis une deuxième fois à la porte.
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Procès-verbal a été dressé contre
Landry.

Plessis-Belleville

Le Concert organisé au Plessis-Bel­
leville par MM. Soyer. Campagne et
Bouvier, avec le concours de la fan­
fare de Monlagny cl de plusieurs ama­
teurs a obtenu un véritable succès.

Cette intéressante séance lyrique
commencée à deux heures s’est pro­
longée jusqu’à six heures, à la grande
satisfaction des auditeurs, qui n’ont
pas ménagé leurs applaudissements
aux artistes.

Le produit des places a été versé
dans la caisse du bureau de bienfai­
sance.

Ermenonville

Nous avons annoncé précédemment
la decouverte faite dans le domaine
d’Ermenonville, par M. Emile Collin,
de la Société d’Anthropologie de Paris,
d’un polissoir fixe établi sur un énor­
me bloc de grès d’une cinquantaine
de mètres de longueur, à proximité
d’une cavité existant sur la même ro­
che, et formant une sorte d'auge rete­
nant en toute saison, une certaine
quantité d’eau.

M, le docteur Verneau ayant, dans
un récent article publié dans Y Éclair
contesté l'authenticité de la découver­
te de M. E. Collin, nous avons été in­
vité par ce dernier à l’accompagner
jusqu’au lieudit le Pain de Sucre, et
nous avons constaté que d’après la
description qu’il en donne, M. le doc­
teur Verneau n'a assurément aperçu
que la cuvette, assez profonde du res­
te, mais n’offrant, comme il en fait la.
remarque, qu’un fond fort irrégulier.

Il n’en est pas de même du polis-
soir qui existe près de cet endroit, car
la surface concave qui est de. forme
ovale et mesure environ O m. 50 sur

O.rn. 30, est encore très caractéristi­
que par le brillant de son polissage
qui ne peut laisser aucun doute sur
son ancienne destination.

En notre présence, M. Emile Collin
a trouvé au pied du rocher, une très
belle hache polie.

Eu ce qui concerne les fouilles déjà
si intéressantes du dolmen, il pour­
rait bien se faire qu’elles n’aient pas
dit leur dernier motel que celle caver­
ne nous ménage encore quelque sur­
prise.

Nous serons fixés sur ce point dans
quelques jours.

Plailly

M. le Ministre de l'agriculture vient
d’accorder, en raison de ses longs et
loyaux services, une médaille d’hon­
neur à M. Haine (Jean-Turennc), chez
M .Paulniicr, à Plailly.

Félicitations an brave employé.
Claye

Le nommé Leclerc-Henri Roger, 19
ans. partait de Paris il y a quelques
jours pour aller faire la vendange en
Champagne, mais comme il n’avait pas
un sou en poche et qu’il fut questionné
à Claye par la gendarmerie,. <sur ses
moyens d'existence, il a été arrêté pour
vagabondage.

Le tribunal correctionnel de Meaux
lui a accordé les bénéfices de da loi
Bérenger, après l’avoir condamné, tou­
tefois à 48 heures de prison.

— M. Lancézcux Pierre. 20 ans, qui
est employé comme premier scieur à
la fabrique de caisses de M. Poulet à
la Rosée, commune' de Gressy, a été
victime, lundi dernier, d’un accident

/très grave.
Lancézcux poussait une bille de bojs

sur une scie circulaire, il ne fit pas at­
tention au moment où le bout de la
bille presque sciée arrivait ÿrès de la 

scie et sa main gauche fut prise. Il a
le pouce complètement enlevé, l’index
et l’annulaire sont coupés près de la
troisième phalange.

M. le docteur Gignoux qui passait,
prodigua un pansement sommaire au
blessé cl exigea son transport immé­
diat à l'hôpital Lariboisière à Paris.

( Journal de Seine-et-Marne)

Mitry

Le nommé Simon Constant, ouvrier
maçon, âgé dé 56 ans, vient d’être
condamné, pour mendicité, à deux
jours de prison avec application de la
loi Bérenger.

Saint-S) u pplets

Un sujet italien répondant au nom
de Castelli Caro né à Turin en 1876,
trouvé en état de vagabondage sur la
commune de Sainl-Soupplets, vient
d’être condamné à un mois de prison
par le tribunal correctionnel de Meaux.

ÉLECTION Aü CONSEIL D'ARRONDISSEMENT
Canton de Dammartin

Ce n’est pas sans raison que nous
comptions sur le bon sens et la modé­
ration des électeurs du canton de Dam
martin pour l'élection au Conseil d’Àr-
rondisscmenl. Nos compatriotes on1
compris tout l’avantage qu’ils avaient
de confier (a défense, de leurs intérêts
à une personne habitant le.• chef-lieu
de canton et. ayant donné de longue
date, la mesure de son zèle cl de son
dévouement à la chose publique.

Sous ce rapport, comme à bien d’au­
tres points de vue, ils n’auront qu’à se
féliciter de leur choix, et dès le len­
demain de son élection, M. Léonor
Pupille a assisté à une importante sé­
ance du Conseil d’arrondissement, au
cours de laquelle on a remis à l’ordre
du jour et repris ivigoureusement la. 

discussion du projet de chemin de fer
de Meaux à Dammartin. qui intéresse
à un si haut degré le relèvement in­
dustriel et commercial de notre canton.

M. Léonor Dupille adresse à ses
électeurs, à titre de remerciement, la
circulaire suivante :

Mes chers Concitoyens '
Je vous remercie cordialement de

m’avoirîconfié de nouveau le soin de
vous représenter au Conseil d’arrondis­
sement.

Mon passé vous est un sûr garant, du
souci que je prendrai de tous les intérêts
du canton.

Veuillez, mes chers Concitoyens, re­
cevoir l’assurance de mes sentiments
dévoués.

Léonor DUPILLE
Dammartin, le 19 Septembre 1898

Résultat du Scrutin
Inscrits : 2. 723. -- Votants r 1.934

Suffrages exprimés, l. 924
MM. DUPILLE 1.058 voix ÉLU

HARAN.. 857
M. DUPILLE M. HARAN

Cuisy................... 19 19
Dammartin <,....... 263 59

• Forfry.................. 16 18
' Gesvres-le-Chapitre 17 2
Juilly.............. 79 56
Le Mesnil Amelot 39 48

: Plessis l'Évêque .. 6 26
Longporricr......... 86 8

i Marchémorel .... 11 12
\ Mauregard.......... 14 7

Montgé................ 40 57
î Monlhyon.......... . 50 127
< Moussy-le-Neuf.. 47 25
> Moussy-le-Vieux . 52 9
; Oissery................ 19 74
i Othis................. . 31 4
! Rouvres............... 19 16
' Saint-Mard........... . 54 65
Isaint-Pathus....... 18 39
Saint-Soupplets... 39 . 123

•Thieux................. 34 32
1 Villeneuve........... 83 10
1 Vinantes.............. “22 21

Totaux........... 1.058 857So
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Fonctionnarisme
C’est avec raison qu’on se plaint, par­

tout, de la progression continue du fonc­
tionnarisme, qui devient véritablement
inquiétante.

Mais toutes les plaintes verbales ou
écrites restent stériles, et, loin de voir
réduire l’armée innombrable d’employés,
il se crée encore de nouveaux emplois.
El, pour motiver cet accroissement, on
multiplie les formalités tracassièredelà
paperasserie, qui fournissent quelque tra­
vail nouveau aux nouveaux ronds de
cuir.
■ Si la France n’est pas le pays le mieux
administré de l’univers, son gouverne­
ment est pourtant celui qui dépense le
plus pour ses employés. Malgré cela, on
entend souvent dire avec amertume:
Nous n'en avons pas pour notre argent.

Si on laisse de côté le service de la det­
te nationale, les dépenses de la guerre
et de la marine, la majeure partie des
sommes inscrites au budget sert à ré­
tribuer la formidable armée des fonc­
tionnaires.

D’après un travail consciencieusement
fait sur cette question financière, il a été
trouvé’que chaque habitant paie, au fisc,
pour l’entretien des fonctionnaires:

En Suisse................... 6 06
Aux Etats-Unis........... 6 08
En Angleterre............10 33
En Hollande............. 11 01
En Autriche.............14 03
En Belgique......... .. .1’5 05
En Prusse................. 15 07
En Italie................... 19 75
En France................. 24 04

Il semble, d'après cela, que la- pros­
périté d’un étal est en rapport inverse
avec les sacrifices faits en faveur de ses
fonctionnaires.

Ainsi, l’Angleterre, dont la part con­
tributive est presque trois fois moindre
que la nôtre, et les États-Unis quatre
fois moindre, sont.des pays autrement

/florissant que le nôtre.
On doit donc conclure que la plus 

grande partie de l’argent que nous dé­
pensons ne nous donne aucun bénéfice,
aucun avantage. Il y a, non seulement
une perte sèche en numéraire, mais, en
outre, une perle en énergies comprimées
aveulies dans les bureaux et qui pour­
raient, avantageusement, contribuer à
notre relèvement commercial et indus­
triel .

Si nous comparons la France à elle-
même à différentes époques de sa vie
budgétaire, nous trouverons que le mal
fait chaque jour des progrès sensibles.

Voici, depuis 1846, l’accroissement du
nombre de fonctionnaires:

En 1846.. . 188.000 fonctionnaires.
En 1858... 217.000 —
En 1873... 285.000
En 1886... 330.000
En 1896... 400.000 -
El nolez]bien que. dans ces chiffres ne

sont pas compris les fonctionnaires dé­
partementaux ni les fonctionnaires com­
munaux qui, en 1896, étaient au nom­
bre d’environ 120 000. Total: 530 000
fonctionnaires civils.

Si au lieu de considérer le nombre
nous nous alléchons aux traitements,
nous voyons qu’en 1869 les traitements
civils montaient, en totalité,’â 246.028.000
francs, en 1876 à 279.940.000 francs, et
en 1886 à 397 066.580. N’y a-t-il pas là
une accélération bien propre à inquié­
ter les esprits soucieux des destinées de
la France?

Pour aller jusqu’au fond des choses,
il est un autre chapitre du budget qu’il
faudrait également considérer: c’est ce­
lui relatif aux pensions civiles. Tous les
fonctionnaires que l’on introduit ainsi
journellement ont droit, après un cer­
tain laps de temps, après vingt-cinq ans
de services le plus souvent, à une pen­
sion de retraite. Leur nombre augmen­
tant,-le nombre de celles-ci augmentera
également dans un même rapport, de
sorte que la création de nouveaux em­
plois n’a pas seulement pour résultat

«rengager le présent, mais bien aussi
d’engager l’avenir.

El, chose qui n’est pas faite pour nous
consoler, l’augmentation de ces pensions
et la multiplication en d’énormes pro­
portions des parties prenantes, nécessi­
tera bientôt, si l’on ne se débarassepas
d’une paperasserie routinière, la créa­
tion de nouveaux employés au ministè­
re des finances.

Il est profondément triste de penser
que depuis 1870, malgré la perle de
l'Alsace-Lorraine, malgré la stagnation
du chiffre de notre population, malgré
les nombreuses découvertes scientifiques
telles que le téléphone, qui épargnent au
commerce beaucoup de temps et d’em­
ployés mais qu’ignorent nos adminis­
trations, le nombre de nos fonctionnai­
res s’est accru de près de 200.00Û et
leurs appointements de plus de
200.000.000 de francs.

Alors que toutes les nations vont de
l’avant, il semble que nous mettions
notre coquetterie à marcher à reculons.

: f Journal de Sentis)

A quoi pensent les femmes

A quoi pensent-elles ? C’est le Jour­
nal l'Hygiène qui va nous renseigner
à ce sujet. Notre confrère dit que les
préoccupations des femmes sont les
suivantes:

A quatre ans, elles pensent aux
bonbons et aux sucreries;

A sept ans, à leur poupée favorite
A quinze ans, à leur petit cousin;
A dix-huit -ans, elles rêvent d’un

mariage romantique;
A vingt et un ans, elles entievoiènt

leur premier'baby;
A trente-cinq, elles Se désolent de

leur premier cheveu blanc,
A quarante ans, elles se lamentent

sur leurs rides prématurées;
Acinquante ans, elles se souviennent

du passé ;

e ans, elles ne s’intéressent
plus qu’à leurs petits-enfants.

Le patrimoine du Saint-Siège
Un journal italien s’occupe de la

situation financière danslaquelle Léon
XIII laissera, à sa mort, le patrimoi­
ne du Saint-Siège. La somme de 5b
millions en or dont Pie IX a enrichi
l’Eglise serait, paraît-il, à peu près
doublée; les dettes sont amorties, le
budget est en équilibre. De plus, on
peut estimer à cinquante autres mil­
lions la valeur des présents offerts-à.
Léon XIII lors de ses jubilés.

Citons, entre autres: 28 tiares or­
nées de pierreries; 319 croix ornées
de diamants et pierres précieuses;
1.200 calices en or etyen argent; 81
anneaux, dont l’un offert parle sultan
et valant 5oo.ooo fr, ; le plus gros
diamant du monde, offert par le pré­
sident du Transwaal, est évalué à 20
millions; 16 crosses en or et pierres
précieuses; S84 ostensoirs d’or et
chargent, 7 statuettes d’or et d’argent
et un millier d’objet d’art.

Revendications
On lit dans l’cÉcho de là’ gendar­

merie» :
Les gendarmes demandent une sol­

de de 1 _5oo francs avec augmentation
permettant d’atteindre, à vingt ans de
service, un traitement de 2.000 fr. ;
la médaille militaire à quatorze ou
quinze ans de service; la suppression
du chapeau et du havre-sac; le réta­
blissement à cinq hommes des briga­
des de quatre hommes et un jour de
liberté complète par semaine pour
chaque homme avec facilité de s’ha­
biller en civil et de sortir à volonté ;
une tenue spéciale pour la ville avec
bottines, épée ou sabre, signes distinc­
tifs dugrade de sergent; enfin le droit
de recevoir à la caserne des parents 1
ou des amis de passage,

Au ministère de la guerre, on n’est
pas disposé à donner entière satisfac-

• tion a ces desiderata.
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AHYIR de-la gare de Saint”MardDULKù DAMMARTIN-JUILLY
DESCHAMPS

(En face la Gare)

Charbons de terre — Charbon de
forge - Coke - Anthracite - Boulets -
Briquettes — Bois de construction
- Ciments - Chaux - Sable - Mignon'
nette - Tuiles - Poteries - Briques -
Carreaux - Tuyaux en grès vernis­
sé.

Fer  Fonte - Tôle - Zinc - Plomb -
Acier - Grillage et fil galvanisé -
Pointes - Pelles - Bêches - Fourches
- Lessiveuses. Seaux et tuyaux en
tôle galvanisée.

Vente en détail aux prix du gros
A VFNDRF urLe AN ESSE
A-VtlNUnt de taille moyenne

âgée de 6 ans. s’attelant bien pour la
cbùrse ou le trait.

S'adresser à M* COUCUOT,
Greffier de la Justice de Paix à Dammarlin.

A Vendre aux enchères

Bon et Beau Mobilier
ivrowTGÉ (&.-<$<-ivx.)

après, décès de Mr COILLOT
Le Dimanche 9 Octobre 1898 à I heure

Par le ministère de Me FOUQUET,
Notaire à Saint-Soupplets.

Librairie-Papeterie E. LEMABIÉ
UwüVRÂÎTÏ^
A. ENCRAGE A.TTTOævIATIQUE

Modèle N° 1 contenant
l'appareil muni d'un feston

Prix : O fr. 60
Modèle N° 2 contenant

dans un coffret verni, fermeture à ressort
l’appareil muni d’un feston et un llac d’encre

Prix : 1 fr. 10
Modèle N° 3 contenant

l’appareil, muni d’un feston, 4 festons de re­
change et un flacon d’encre

Prix : 1 fr. 90
Rouleaux festonneursderechange : 0 fr. 25.

Roulettes pour lever les patrons :
Monture spéciale : 0 fr. 75

CARTON BITUMÉ SABLÉ
POUR TOITURES

Le mètre carré . . . 0 fr. 60
Par rouleau de 12 mètres

Le mètre carre . . . . 0 fr. 50
par 10 rouleaux

Le mètre carré 0 fr. 40
Le Carton Bitumé Sablé se fait en

trois dimensions différentes; qui sont :
0 m. 70 de hauteur
0 m. 80 de hauteur
I mètre de hauteur

Sur 1-2 mètres

d_' longueur

Le CARTON CÜIR s’empoie égale­
ment avec succès comme isolateur con­
tre l’humidité des murs et des endroits
salpêtres. Il remplace avanlageusemcn
les enduits hydrofuges. Il rend égale­
ment d’importants services à l’horlicu-
lure, employé sous diverses formes
comme paravent, pour garantir les
vignes, les arbres fruitiers, les primeurs
et les fleurs.

Tour EVITER les MALADIES lisc^ le

JOURNAL DE LA SAMTÉ
Paraissant tous les Dimanches

en 32 pages avec gravures
Consultations gratuites. - 2 n° spéc. franco.
ABONNEMENT par an France 6 fr.

Union postale 8 fr.
Paris 5, Boulevard Montmartre

ON DEMANDE
cuisinière et sachant servir à table ; le
mari connaissant le service intérieur
d’une ferme.

S'adresser cbe^ M. BONNIN, à Eailimartin.

AVIS
Le Magasin de MODES el

LINGERIE de Mlle Mennessier
sera transféré, '1OS Grande Rue
au premier étage à partir du P-'
Octobre prochain.

à Dammartin

Directeur-Gérant E. LE MA RI É
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